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 Une bonne gestion et la prise de décision 
adéquates nécessitent la connaissance des 
demandes à satisfaire.

 La demande n’est pas toujours connue à l’avance.



 Pour prévoir la demande, il faut utiliser des 
méthodes qui sont caractérisés par : 

 Un traitement du  futur sur un horizon de temps 
déterminé.

 Des éléments d’incertitudes
 Des tendances passées
 De l’analyse des données connues ou historiques
 Des facteurs pouvant l’influencer ( une description 

de ce qui se passera…)

Elle doit être faite à court ou moyen terme seulement.



 Une description de ce qui se passera compte tenu d’un 
ensemble de décisions et d’évènements passés dans une 
situation donnée. 

 Un « intrant » considérable dans le processus de 
planification stratégique. 



 Prévoir les besoins en production

 Adoption d’une nouvelle technologie

 Modification de la capacité

 Gestion de l’équipement

 Localisation et aménagement

 Gestion des stocks

 Planification intégrée

 Gestion stratégique des opérations

 Gestion budgétaire

 Gestion des ressources humaines



520

540

560

580

600

620

640

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15

d
e
m

a
n

d
e

périodes

demande 622    594    562   584    531   588   547    606   597    613   567    556     ?       ?       ?

données historiques prévisions pour les

périodes futures



 Le nombre de données historiques

 L’importance de la prévision

 Les facteurs qui influencent la variable à prévoir

 Lien entre états passés et états futurs de la variable à prévoir

 Coûts d’une méthode de prévision

 La disponibilité des données

 Temps et ressources requises pour obtenir les prévisions
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 Elle varie selon l'utilisation qui en sera faite :

- Prévision court terme (jours) pour :
 Les planning d'expédition
 Les ventes a court terme

- Prévision moyen terme (semaines) pour : 
 Le dimensionnement des ressources
 L'approvisionnement

- Prévision long terme (mois) pour :
 L'établissement des budgets
 La dimension des ressources
 L'identification des tendances



•Méthodes de prévision 

- Moyenne mobile

- Moindre carrée 

- Lissage exponentiel



Pour cette moyenne, seules les observations les 
plus récentes sont utilisées pour calculer la 
prévision.

Cette méthode ne nécessite pas de conserver un 
grand nombre de données en mémoire.



Méthode:

À partir d’un ensemble de valeurs observées, on calcule 
leur moyenne et on utilise la moyenne comme 
prévision de la prochaine période.









 • Si on avait enregistré des taux de croissance qui 
suivent un certain modèle, par exemple 2, 4, 6 et 8% 
on pourrait estimer le taux de croissance de la 6ème 
semaine à 10% 

 • Ainsi P6 = P5*(1+10%) 



 Pour calculer la moyenne mobile, il faut disposer des valeurs des «N» dernières 

observations.

 Cette méthode donne un poids égal à chacune des «N» dernières valeurs de la série, et 

un poids égal à zéro aux valeurs observées avant.

 Chaque nouvelle prévision basée sur une moyenne mobile est un ajustement de la 

précédante moyenne mobile.

 L’effet de lissage augmente quand «N» augmente (ajustement beaucoup plus faible 

d’une prévision à l’autre)





Le calcul de cette MMP est simple. Il suffit d'affecter à chaque période, un 

coefficient de pondération qui sera plus fort sur les période les plus récents.

La Moyenne Mobile Pondérée est donc utile pour simuler les tendances à 

court terme, et réagir rapidement. Ce peut être un complément intéressant à 

une analyse plus classique de moyenne mobile simple.

La Moyenne Mobile Pondérée 





 La valeur réelle observée est déterminée par une loi d’une part , et par 
l’intervention du hasard d’autre part ( Réel: loi + hasard)

 Il existe un écart entre les valeurs prévus et les valeurs réellement 
observées.
 un but commun à toutes les techniques est de minimiser ces écarts.



 On définit l’erreur de prévision comme étant la 
différence entre la valeur réelle et la valeur prédite :

Ei =  Ri    - pi

 R = l’observation pour la période i et P = la prévision 
pour la même période

 Le choix de la technique repose sur:
 Le  calcul de la moyenne de l’erreur absolue et du carré 

moyen de l’erreur pénalise une prévision pour ses écarts 
extrêmes que les écarts faibles.





Écart absolu moyen  *

Carré moyen de l’erreur **  
Note : le carré moyen de l’erreur pénalise une prévision beaucoup plus pour les écarts extrêmes que pour les 

écarts faibles.

*** **



L'effet de lissage
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Cette méthode s’applique surtout dans les cas suivant:

 On fait de la prévision à court terme.

 Les fluctuations généralement peu importantes (loi 
horizontale) à court terme.

 On veut prévoir une seule période.



Cette méthode s’adapte difficilement dans les cas 
suivants:

 La loi observée initialement ( au début de la série 
chronologique) varie ( effet de la loi de tendance , la loi 
saisonnière et la  loi cyclique).

Dans les situation de « court terme », la loi peut 
souvent être considérée comme horizontale, sans 
qu’on perde beaucoup de précision.



Pour ce type de modèle, on ne considère plus une moyenne 
stable mais plutôt la tendance de la demande en fonction 
du temps. 

En fait, la moyenne ne peut nous être utile dans ce cas.



 Cette méthode permet d’établir un modèle mathématique 
linéaire qui exprime une variable dépendante en fonction 
d’autres variables, dites indépendantes.





YX ,
sont les moyennes respectives des n 

observations des X et des Y

 Cette méthode tente de trouver la droite 
représentant le mieux les données en 
minimisant la somme des carrés de la distance 
verticale entre  chaque point et son point 
correspondant sur la droite. 









 Calculez m

 m = 3900

 b = 627 800

 y = 3 900 x + 627 800.

 Exemple : pour obtenir une prévision du CA de l’ 
année 8

 ➩ y = 3 900 (8) + 627 800 = 659 000 €.



 La représentation graphique de la droite de 
tendance par la méthode des moindres carrés





Par lissage des observations historiques  on parvient à 
éliminer leur contenu aléatoire et estimer une valeur de 
prévision.

La méthode accorde le plus grand poids à l’observation 
la plus récente et des poids décroissants aux valeur les 
plus anciennes.



La nouvelle prévision est simplement l’ancienne révision 
plus  fois erreur de l’ancienne prévision 
( e :  Rt-pt).

Cette formule se réécrit sous la forme:

Pt = Pt-1 +  (Rt-1- Pt-1)

Où:

Pt = prévision au temps t.

Rt = observation au temps t.

Pt-1  = Prévision au temps t-1 (période antérieure)

Rt-1 = observation au temps t-1

= facteur de pondération compris  entre 0 et 1 (appelé aussi constante de lissage)



On a besoin seulement de 3 données pour appliquer la méthode (pas 
nécessaire de disposer d’une longue série) :

1) La prévision pour la période précédente.

2) La demande observée pour cette même période.

3) Facteur de pondération ( coefficient) .

Si  1 , l’ajustement est important.

Si  0 , l’ajustement est faible.

Le facteur de pondération, a, détermine le niveau de lissage.  

Un grand  dans cette technique a un effet comparable à un faible nombre 
d’observations incluses dans une moyenne mobile, et vice versa.  





Partant de la formule :

Pt = Pt-1 + a (Rt-1- Pt-1)

P3 =  P2 + a(R2 - P2)

= 2000 + 0 .1(1350 – 2000)

= 2000  + 0 .1(-650)

= 1935 

P7 =  P6 + a(R6 - P6)

= 2056 + 0 .1(1750 – 2056)

= 2056  + 0 .1(-306)

= 2026 



Carré moyen de l’erreur : le « test » ayant le plus de poids…



Écart absolu moyen  *

Carré moyen de l’erreur **

1 345 600 1 345 600 1 345 600

422 500 422 500 422 500

1 345 600



 Le modèle requiert peu d’espace-mémoire car 
on n’a pas besoin de conserver beaucoup de 
données historiques.

 Il faut seulement l’observation la plus récente , la 
prévision la plus récente et une valeur de .

 Les tests pour vérifier comment le modèle se 
comporte sont faciles à calculer.



 L’effet d’un grand  ou un petit  est tout à fait 
analogue à l’influence d’un nombre faible  ou 
important d’observations lorsqu’on calcule une 
moyenne mobile.



 Ce modèle n’est pas approprié lorsque la loi sous-
jacente à la variable qui fait l’objet de la prévision est 
affectée par une variable en raison de la tendance, de la 
saisonnalité ou de l’effet cycle.

 Il n’y a pas de règle pour déterminer la pondération 
appropriée de  .



 Si les deux variables sont  x et y  sont 

totalement indépendantes, alors leur corrélation 

est égale à 0. La réciproque est cependant fausse, car 

le coefficient de corrélation indique uniquement une 
dépendance linéaire.

 Les deux séries ne sont pas linéairement corrélées 
si rk est nul. Les deux séries sont d'autant mieux 
corrélées que rk est proche de 1 ou de -1.

https://fr.wikipedia.org/wiki/Ind%C3%A9pendance_en_probabilit%C3%A9_%C3%A9l%C3%A9mentaire
https://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9ciproque







